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de conditions semblables, et mettez-les dans, .une pension
chrétienne, confiez-'les aux soins des mêmes maîtres.

Qu'arrivera-t-il d'eux s'ils n'ont pas -reçu la même
formation sur les genoux de leur mère et ai sein de la
farmille ? Pendant leurs jeunes années, tant qu'ils· seront
sous une direction ferme et sage, entourés de bons exem-

ples, ils pourront marcher avec une égale aideur dans' la
voie de l'étude et de la piété. Mais viennent plus tard-les
luttes et les combats de l'âme, viennent les? difficultés de
la vie, celui-là demeurera plus ferme et plusinébranlable
auquel son père et sa mère auront donné la première
culture intellectuelle et morale, tandis que l'autre 4chap-
-pera peu à peu a.ix influences les plus salutaires et
secouera tout ce qui parattra être un joug.

Pères et mères, vous voulez que vos enfants soient
votre honneur et votre gloire; veillez donc sur la :première
·éclosion de leur raison et de leur foi. C'est à -vous qu'in-
combe le devoir de diriger pour toujours leurs- aspirations
vers le Ciel !

Et quelles pures jouissances alors au sein de la fa-
mille! Les parents eux-mêmes sont les premiers.:à ttre
heureux des bonnes dispositions de leurs enfants.

Quel plus doux plaisir que de voir une jeune âme
s'ouvrir è tous les sentiments de délicatesse que donne la
religion ! Comme il aine son père et sa mère l'enfant au-
quel ceux-ci apprennent à joindre ses mains pour prier le
Père du Ciel et .invoquer la Mòre de Dieu qui est aussi
celle des pauvres pécheurs!

La paix et la tranquilité règnent au foyer ; il n'y a
qu'ui cœur et qu'une âme lorsque, le soir, réunies devant
les saintes Images, tous les membres font la prière. Sainte


